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RESUME 
 Des milliers de sachets plastiques sont déversés quotidiennement dans la nature au Bénin. Dans une 

perspective pluridisciplinaire, nous nous sommes donnée comme objectif dans cette étude,  d'aborder la question sur la 

gestion faite des sachets plastiques après usage, selon une approche psychosociologique. Il convient, en effet, d'essayer 

de comprendre le comportement qui sous tend cette attitude chez l'homme acteur, être agissant, en vue de l'enrayer. 

 

 Une enquête portée sur cinquante personnes interrogées chaque jour sur une période d'un mois dans diverses 

localités du pays (Bénin), a révélé que plus de 98% des questionnés, dans leur comportement quotidien, consciemment 

ou inconsciemment jettent dans la nature un sachet plastique, contribuant ainsi à la pollution régulière de leur 

environnement. 

 

 Ce comportement est observé aussi bien dans les milieux urbains que ruraux. L'évaluation de l'impact des 

dégâts engendrés par cette catégorie de déchets plastiques dans ces zones a montré qu'ils sont à la base des problèmes 

de santé,  de baisse de rendement en ce qui concerne l’agriculture périurbaine, des catastrophes environnementaux 

importants au nombre desquels figure en bonne place l’inondation de régions autrefois non inondables.  L’une des 

perspectives de choix de la présente étude est d’envisager  des portes de sortie en vue d'une  efficiente gestion de ce 

problème (fléau). Les acteurs pourront désormais procéder à la conception d'une gestion rationnelle participative 

(incluant donc toutes les couches sociales), pouvant aider à prévenir ces désastres,  ce qui peut conduire à une 

remarquable réduction  du nombre de pollueurs. 

 

 

Mots clés : déchets plastiques – environnement – société – comportement – pollution –  psychologie 

sociale 

 

 
 INTRODUCTION 

  Traditionnellement pour les différents emballages, les populations utilisaient essentiellement 

des feuilles  végétales sous diverses formes  réservées à cet effet. 

Ainsi, le lio ou l'akassa, les galettes, les condiments et autres produits, objets d’achat, étaient emballés dans 

ces feuilles telles que les feuilles de Musa spp, de Tectona grandis, de Thalia welwitschii  et autres. 

Toutefois, de nos jours, du fait des problèmes démographiques et de la dégradation de l’environnement, suite 

à la surexploitation de ces feuilles qui sont, pour certaines, cueillies  de plantes sauvages, cette pratique est 

de plus en plus délaissée au profit de l’utilisation de sachets plastiques. En effet, depuis un certain temps, les 

emballages à base de feuilles végétales sont progressivement remplacés par des sachets plastiques 

généralement de mauvaises qualités et souvent non réutilisables. De ce fait, ils sont rapidement convertis en 

des déchets dont se débarrassent généralement les utilisateurs qui, dans le cas des Béninois, les jettent dans la 

nature contribuant ainsi, consciemment ou inconsciemment, à la pollution permanente de leur 

environnement. 

 En effet, la forte industrialisation de nos jours a conduit à une grande commercialisation des sachets 

plastiques qui sont aujourd'hui très utilisés du fait de leur coût réduit et donc, adaptés au pouvoir d'achat de 

toutes les couches de la population. Pour la plupart du temps, ces sachets sont gratuitement offerts par les 

vendeurs. Aussi, sont-ils souvent, après utilisation, jetés dans la nature  et mélangés aux ordures ménagères. 

Ainsi, ils constituent un danger aussi bien pour  l'environnement que pour les êtres qui y vivent du fait de la 

pollution qu’ils engendrent.  

En effet,  le sac plastique sert à transporter les achats du magasin vers le domicile et finit ensuite à la 

poubelle. Toutefois, certains, par la suite, l'utilisent comme sac-poubelle, ce qui limite l'usage de sacs 
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poubelles encore plus polluants car plus résistants.  

Un sac plastique, c'est seulement au plus 6 grammes de plastique. Les sacs plastiques ne sont pas les déchets 

les plus importants en termes de poids ou de volume. Pourtant, ils génèrent une importante pollution visuelle. 

Ils symbolisent également la prolifération des produits jetables et ne  sont pas sans conséquences sur la santé 

animale et humaine, ainsi que sur  l'agriculture. Il est aussi source de certains catastrophes naturels tels que 

certaines inondations.  

SSii  lleess  ffeeuuiilllleess  dd''eemmbbaallllaaggee  àà  ppaarrtt  llee  ffaaiitt  qquu''eelllleess  sseerrvveenntt  dd''eemmbbaallllaaggee  rrèègglleenntt  aauussssii  uunn  cceerrttaaiinn  nnoommbbrree  ddee  

pprroobbllèèmmeess  ddee  ssaannttéé  dduu  ffaaiitt  ddee  lleeuurrss  vveerrttuuss,,  lleess  ssaacchheettss  ppllaassttiiqquueess  ccrrééeenntt  ppaarr  ccoonnttrree  ddeess  pprroobbllèèmmeess  ddee  ssaannttéé  

ssuurrttoouutt  lloorrssqquu''iillss  sseerrvveenntt  àà  eemmbbaalllleerr  ddeess  mmeettss  sseerrvviiss  cchhaauuddss  tteellss  qquuee  lleess  ddiifffféérreenntteess  ppââtteess  ((mmaaïïss,,  mmaanniioocc,,....)),,  

ll''aakkaassssaa,,  llaa  ssaauuccee,,  lleess  ggaalleetttteess  àà  bbaassee  dduu  hhaarriiccoott,,  ddee  ll''iiggnnaammee  ffrriittee,,  eettcc..  DDee  pplluuss  iillss  lliibbèèrreenntt  ddeess  pprroodduuiittss  

ttooxxiiqquueess,,  lloorrssqquu''iillss  ssoonntt  bbrrûûllééss,,  ccoonnttaammiinnaanntt  cceess  mmeettss..  CC''eesstt  ll''eexxeemmppllee  dduu  bbiisspphhéénnooll  AA,,  uunn  ccoommppoosséé  ttrrèèss  

ttooxxiiqquuee  eett  àà    eeffffeettss  nnééffaasstteess,,  ppaarrttiiccuulliièèrreemmeenntt,,  ssuurr  llaa  ffeerrttiilliittéé  cchheezz  ll''hhoommmmee  ((HHuummaann  rreepprroodduuccttiioonn,,  22000099  ;;  

JJoouurrnnaall  ooff  AAnnddrroolloogy, 2010))..  LLeess  ssaaccss  ppllaassttiiqquueess  ssoonntt  nnoocciiffss  ppoouurr  llaa  faune  eett  llaa  fflloorree  aaqquuaattiiqquuee  ((AAJJEEKKAAPP,,  

22000077))..  EEnn  eeffffeett,,  aauu--ddeellàà  ddee  llaa  pollution visuelle,,  llaa  ffaauunnee  eett  llaa  fflloorree  aaqquuaattiiqquueess  ssoonntt  mmiisseess  eenn  ppéérriill..    IIll  eesstt  

pprroouuvvéé  qquu''iillss  pprroovvooqquueenntt  uunnee  mmooddiiffiiccaattiioonn  ddeess  ééccoossyyssttèèmmeess  mmeeiioobbeenntthhiiqquueess  lliittttoorraauuxx  ((ffaauunnee  iinntteerrssttiittiieellllee  ddee  

ppeettiittee  ttaaiillllee,,  qquueellqquueess  mmiilllliimmèèttrreess))  eenn  eemmppêêcchhaanntt  llaa  ppéénnééttrraattiioonn  ddee  llaa  lumière  ddaannss  ll''eau,,  ddoonncc  llee  

ddéévveellooppppeemmeenntt  ddeess  oorrggaanniissmmeess  pphhoottoossyynntthhééttiiqquueess  vvééggééttaauuxx  nnéécceessssaaiirreess  àà  ll''aalliimmeennttaattiioonn  ddeess  aanniimmaauuxx  

herbivores..  PPaarr  aaiilllleeuurrss,,  iillss  rreepprréésseenntteenntt  uunn  ddaannggeerr  ppoouurr  lleess  ggrraannddss  oorrggaanniissmmeess  mmaarriinnss  ((ttoorrttuueess,,  ccééttaaccééss,,  

tthhoonnss......))  eenn  pprroovvooqquuaanntt  lleeuurr  ééttoouuffffeemmeenntt  oouu  ééttrraanngglleemmeenntt    lloorrssqquu’’iillss  lleess  aabbssoorrbbeenntt,,  lleess  ccoonnffoonnddaanntt  aavveecc  ddeess  

pprrooiieess  ((TTrraasshh  VVoorrtteexx,,  22000099,,  22001111))..  DDeess  ddaauupphhiinnss  eett  ddeess  ttoorrttuueess  ((ccoommmmee  llaa  ttoorrttuuee--lluutthh))  ppeeuuvveenntt  mmoouurriirr  

ééttoouuffffééss  eenn  aavvaallaanntt  ddeess  ssaaccss  ppllaassttiiqquueess  fflloottttaanntt  ddaannss  ll’’eeaauu,,  qquu''iillss  ccoonnffoonnddeenntt  aavveecc  ddeess  mméédduusseess  ((EEPPAA,,  22000066))..   

Selon une étude de Ifremer, 1995, qui fait le bilan des macro-déchets gisant sur les fonds marins au large de 

certaines zones côtières françaises, les déchets solides sont de plus en plus nombreux dans la mer et 95 % 

d’entre eux seraient des sacs plastiques. 

Les sacs font leurs chemins vers la mer en passant par les égouts et les drains. Des sacs plastiques ont été 

retrouvés dans l´Antarctique et aussi loin que les Îles Falkland. Les sacs  plastiques comptent pour 10% des 

débris que l´on retrouve sur les plages américaines (National Geographic, 2008).  

Ils se dégradent avec le temps mais se défont en petites particules beaucoup plus toxiques appelées “pétro-

polymères” qui finissent par contaminer le sol et l´eau ayant comme conséquence l’émergence des  particules 

microscopiques qui finissent dans la chaîne alimentaire (Smart Plastic Guide, 2005). 

Nous avons, dans le présent travail, analyser les conséquences liées au mauvais usage des matières en 

plastiques, en l'occurrence celui fait des sachets plastiques. C'est à dire d’évaluer l'impact des dégâts que 

pourraient engendrer ces déchets plastiques jetés en masse par jour dans la nature au Bénin. 

 
MATERIEL ET METHODES 

Le matériel sur lequel le présent travail a porté est  constitué de sachets plastiques jetés dans la nature par les 

Béninois. 

La méthodologie utilisée a consisté à interroger les cinquante premières personnes rencontrées chaque jour  

et ce, durant trente jours dans les douze Départements constituant le Bénin. Trente localités à raison d'une 

localité par jour ont fait objet d'enquête dans chaque Département. Les localités au sein des Départements ont 

été choisies au hasard.  Il a été tenu compte du fait que la personne interrogée soit dans la tranche d’âge de 

18  à 50 ans, tout sexe confondu.  

Les enquêtes se sont déroulées dans  trois cent soixante (360) localités à travers les douze Départements de la 

République du Bénin à raison de trente (30) localités par Département. 

Au total,  dix huit mille (18000) personnes dont mille cinq cent (1500) par Département, ont été interrogées à 

travers tout le pays sur une durée d'un mois. 

 
RESULTATS ET DISCUSSION 

A la question de savoir « ce qu’ils font de leurs sachets plastiques après utilisation », 85% des enquêtés 

reconnaissent les jeter régulièrement par terre, le long des chemins, dans les herbes, sur les voies parfois, 

contre 5% environ de personnes qui déclarent les mettre plutôt dans la poubelle  et 10% qui les jettent dans la 

nature (avec P<.001, résultat très significatif). L’hypothèse se trouve alors confirmée. 

 

Les résultats obtenus montrent que chaque enquêté jette au moins par jour, un sachet plastique dans la nature. 

http://www.futura-sciences.com/fr/definition/t/zoologie-2/d/faune_2269/
http://www.futura-sciences.com/fr/definition/t/developpement-durable-2/d/pollution-visuelle_6713/
http://www.futura-sciences.com/fr/definition/t/physique-2/d/lumiere_326/
http://www.futura-sciences.com/fr/definition/t/developpement-durable-2/d/eau_5715/
http://www.futura-sciences.com/fr/definition/t/zoologie-2/d/herbivore_401/
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Considérant l'âge des enquêtés qui se situe entre 18 et 50 ans, donc rien que des personnes adultes, ces 

résultats  peuvent nous permettre de supposer que dans l'ensemble, la grande majorité des Béninois jette, 

chaque jour, des millions de sachets plastiques dans la nature. Ainsi, de par ces  comportements, beaucoup de 

sachets plastiques se retrouvent, par jour, dans l'environnement au lieu d'être jetés à la poubelle.  

Et, du fait qu'un  sac plastique peut mettre jusqu'à quatre cents ans à se dégrader dans la nature (Ifremer, 

1995, 1975), à l'instar de la ministre sénégalaise de l’Hygiène publique Khady Mbow, on peut s'imaginer 

l'ampleur de la pollution de l'environnement que peut engendrer les sachets plastiques jetés pêle mêle dans la 

nature au Bénin avec le temps.  

A la question de savoir le pourquoi d'un tel comportement, 95% des enquêtés ont éprouvé des difficultés à le 

justifier (avec P<.001, résultat très significatif) En effet,  la persistance du phénomène et l’incapacité des 

personnes à répondre de leur acte dans cet environnement font penser que les motifs ou justifications sont à 

trouver ailleurs et que seule une analyse approfondie de la situation pourrait aider à bien comprendre le 

phénomène et lui trouver une issue conséquente. 

EEnn  ffaaiitt,,  aabboorrddaanntt le problème à la lumière de la théorie de l'influence sociale,,  iill  eesstt  àà  nnootteerr  qquuee  nnooss  aattttiittuuddeess  

ssoonntt  iinnfflluueennccééeess  ppaarr  cceelllleess  ddeess  aauuttrreess..  SSii  nnoouuss  pprreennoonnss  ll''eexxeemmppllee  dd''uunn  iinnddiivviidduu  qquuii  ss''eeffffoorrccee  ddee  nnee  ppaass  jjeetteerr  

nn''iimmppoorrttee  ooùù  uunn  ssaacchheett  ppllaassttiiqquuee  eett  qquuii  ddaannss  llee  mmêêmmee  tteemmppss  vvooiitt  lleess  aauuttrreess  eenn  jjeetteerr  ççàà  eett  llàà,,  iill  sseerraa  uunn  jjoouurr  

tteennttéé  dd''eenn  ffaaiirree  aauuttaanntt  ppeennssaanntt  qquuee  ssoonn  sseeuull  bboonn  sseennss  nnee  ppeeuutt  aaiiddeerr  eenn  rriieenn  àà  ll''aamméélliioorraattiioonn  ddee  llaa  ssiittuuaattiioonn..  

DDeess  ttéémmooiignnaageess  ddeess  eennqquuêêttééss  oonntt  rréévvéélléé  qquuee  llaa  réduction de la productivité des spéculations utilisées dans 

l'agriculture péri-urbaine qui s'observe de plus en plus peut, en partie, être imputée  aux sacs plastiques qui, 

mélangés aux ordures,  finissent par  s'enfouillir dans le sol  empêchant le système racinaire des plantes de 

puiser du sol l'eau et les éléments nutritifs nécessaires à leur croissance. 

Aussi, l’enfouissement de ces sachets plastiques peut, s'il se passe sur un espace assez important, empêcher  

l'infiltration des eaux de pluie entrainant, de la sorte, des inondations temporaires des régions anciennement 

non inondables. 
    

CONCLUSION 

Face à ce tableau noir, comment ne pas se demander quoi faire, c'est à dire comment agir sur la psychologie 

des Béninois afin de réduire l'ampleur du phénomène, voire l'enrayer ? 

La conception d'une gestion rationnelle participative (incluant donc toutes les couches sociales) nous semble 

être la lueur d'espoir qui va dissiper l'horizon noir des désastres observés résultant des déchets plastiques. 

Aussi, serait-il utile d'encourager la fabrication et l'utilisation des sacs biodégradables à base de raffiat, que 

nos parents des campagnes utilisaient dans le cadre du transport de leurs produits et autres. 
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